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Préface 

 

Béatric le Troisième ne cessait de manipuler les faisceaux de son pupitre et cela l'agaçait. devant 
ses yeux dé�laient sur l'écran des séries de textes et d'illustrations plus anciens les uns que les 

autres dont il ne parvenait pas à saisir l'intérêt. 
 
Pourquoi son original, Béatric le Premier, lui avait-il con�é cette tâche ingrate qui consistait à 

e ectuer des recherches dans les archives familiales ? Depuis qu'elles avaient été classées et 
codi�ées au début du siècle précédent, plus personne n'avait eu la curiosité de s'y pencher. Alors, 

que signi�ait ce caprice soudain de Premier ? 
 
En cette année 2554, las de technique, de vastes mouvements prônaient le retour à la nature et 

les scienti�ques eux-mêmes voyaient l'avenir à travers la biologie, domaine dans lequel de 
prodigieux progrès avaient été réalisés. 
 

L'ère post-technologique était bien entamée et de nombreuses valeurs connaissaient à nouveau le 
succès. Ainsi, le retour à la vie de famille était de mode et, bien que cela fût réprouvé par la 

plupart des religions, ce mode de vie avait été adopté par beaucoup.  
 
Pour Béatric le Premier, la généalogie commençait à avoir un sens et, s'étant pris de passion pour 

la biologie et la science de l'hérédité, il avait chargé Troisième de ce travail de recherche. 
 

Mais Béatric le Troisième en avait assez. Il allait quitter les lieux quand, sous la rubrique 
"1982" (au temps des Français), il découvrit un long texte, écrit par un ancêtre qui contait 
l'histoire de son père. Pensant qu'il se trouvait en présence d'un document susceptible 

d'intéresser Premier, il se mit à en lire le prologue mais ce vieux français lui était d'un accès 
di!cile et certains groupes de mots comme "co re poussiéreux" lui échappaient totalement. 

 
Malgré cette gêne, il fut pris d'un formidable engouement pour ces écrits et, au �l de sa lecture, 
il mesurait le poids et la dimension de ce que Premier appelait l'hérédité. Voyant vivre cet 

ancêtre, il reconnaissait certains traits de son propre caractère et son corps fut parcouru d'un 
long frisson. peut-être était-ce la �erté qui l'envahissait car, s'il n'était qu'un clone, il vivait bien 

du sang de cet homme-là. 
 

François Herbaux 

Juillet 1982 
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